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Elle est
leur romède ' 

i r -tr la Phtlrle, < 
. ilItOW. les Af- >

U». » celui du lait.

; ■ . ... "lHletlUe.

Patente...............
Américaine..........
Straight roller....
Extra............
Superfine.......
Forte de boulangerie.

“ américaine............. . 4

En Sac* ds la VjLLi 
..............675

....... «

..... 6
..... 6

a
à
a

«

.. 6
. 3 A

6 à 6
4

à 6 00
,. 3 75 à 4 00

Par 196 1b».....
Farine d'avoine....
Farine d'avoine granulée. 6 Ou à 5 25

Volailles et Uibiebu

0 60 à 0 90
0 60 à 0 75

.... 1 00 à 1 20

Oies, la pièce..............
Poules, la pièce..........
Canard, le couple........
Pigeons, la doux................ 3 00 à 3 25

0 10 à 0 13Dindes par livre..........
Poulets par couples..........  0 60 à 0 80

.. 0 00 à 0 00arde noirs.......
I A »s/fines, la doux
Perdrix, la paire...........
Belt-' -vea, le panier,...
Carottes, panier...........
Panais, le paquet.........
Persil, le panier..-......
Radia, le paquet...........
•ici -r«fe, la doux.—..

.... 0 00 à 0 00 

.... 0 00 à 0 00
60 00 

0 25 à 0 35 
0 SV à 0 25
0 45 à 0 ( 0 
0 00 à 0 26 

.. 0 00 à 0 00
.......... 0 00 à 0 0

Haricots verts le panier... 0 00 à 0 0C
..........  0 00 à 0 00

0 00 à 0 OU
Pois verts...
Cboudeurs, la pièce

Vente au Rabais de Pendules
Seulement pendant ce mois.

ra—seulementPendules on 1*Vt $18.25
13.25
12.25

do do do
do do
do do

do dodo do 9
do do do 9
do £ do
do do do

en Bois do 
do do do

do —1 jour— do 
Noua avons aussi un trcs 

ment de Réveils malin en NU
II, 36.

Pendules do
do

do
grand asMir 
kel, réduits

J05. E. TREMBLAY & CIL.

Chapeaux
1

113 RUE R1PKAU. 
tir Porte voisine de M. Th. Biikett, mar

chand de fer.

CAPITAL STEAM LAUNDRY
100 Rue Rideau .00

Lavage et repassage
délai et aux p

ouvrage garanti
: spécialité du lavage des 
des chemises blanches.

faits sous le plus court 
bas prix.

Nous faisons une 
rideaux et <

L. BELANGER
Téléphone No 577-

Paquets pris et retournés a domicile gia- 
tnitement.

Ptlllt üAZtlit
Je fais défense d'a- 

Napoléon (îibeau dit 
l'un ordre signé d< 

respons»

IS AU PUBLIC 
aucei à crédit à 

Villeneuve, à moins d
a:

h le!
main, autrement je ne t»

VuPi ni mas

N DEMANDE—Un bon agent voyageur 
pour le commerce de ville, Emploie cons- 
t. Avantages particuliers à ceux qui 

nucront maintenant. Artio es sj>é 
Ne tardez pas. Ia: salaire compte 

jour. BROWN BROS., Trees 
, Toronto, Ont.

0

comme 
du"1'premier 
nun erymen

'a Cou vent il est utile d'as»( 
de Goudron dr llélt e à

aileinen des
onuhes, des poumons, piinei- 
les Bronchites chroniques et 
Otte association

8
étions du

Vil uUe ih 
atfeMono' dans 

Larynx, des 
paiement (la 
les (''ifirrlies. 
de grands » vaut ages, 
maladie véritable, nusu 

dans e but <te fc 
ou un tempérame it 

deux médicaments se trouvent réunis dans 
situes dp, itKKTHK Crkohutk.ks, dans 

Créosote de goudron de hêtre 
«soute dans une huile de foi : de 

particulièrement recommandable, 
elle est préparée par desprocédès oui, 
mt mérité {’approbation de. !'Acadé

mie de Médecine de l’orit 
Vente en O nos : Maison I 

Ja ob. Pari

le ti 
Bro

préserve

I emploie s ule- 
r une poitrine

faible

laquelle la 
présente di

puisqu'

s, et principaux droguistes 
dans les Pliai modes

VENTE A L’ENCAN
une part d’un nouveau Piano 

il, d’un air.eub cment de salon, consoles 
eu irarbre, chambres a coucher et tout ce 
q i 8 y rapporte, préiarts couvrant deux cor 
ridors, aussi Irons que neufs : tous les tapis, 
rideaux, etc., lampe d'escalier, lits en fer, 
un foucue u de cuisine, plaqué en nickel, 

ountess et Queen et 
i dont la liste

(insistant d
lira

fourneaux à anthracite ( 
beaucoup d’autres ustensiles 
serait trop longue à énuméré . 
comptant sur place, vu que les proj 
doivent quitter la ville,aussitôt la v 
minée. Au No
Août, à 10 heures du matin. On 
visiter la maison le Lundi avant i 
Tout doit être vendu.

C. LÉVKQUK, Encan leur

60 rue Albert, Jeudi, le 18

COLLEGE BOURGET.
BXO^-TTD-

fixée au 2 Si-picI,a rentrée des é|< 
lire prochain. 

l>es «
sique ou le ( 
a en outre un <

lèves peuvent suivre ici le < 
Commercial Angl il r

pri q>ara toi rt 
Pension et instruction $ioo.

0. JOLY, C.S.V. Directeur.

Rt autres Maruhandiser à

MOITIE
PRIX.

—CHEZ—

Reconnu Magasin du PRIX-FIXE.

816 et 818 Rue Wellington.
kLe “HUB’V
ris.A.VIS LE MUSEE GÉOLOGIQUE

[H-VINS et cigares choisis-^
TOUJOURS EN MAIN.

Proprietaire.H M. CODD,
648 Rue Sonu, Ottawa

I prix des marchés sont obtenus 
tveo soin p r notre rédacteur estnmer- 
sial sur lo MARCHE BY.

Nos lecteurs trouveront une foule de 
voscigu mon tu exact# on suivant nolte 

orl dos marchés que dour fitiec 
o but de donner les meilleurs rui

MARCHE DE DETAIL

S els 6 ou
Foin No. 1 la lonnc....,. 9 00 à 12,111 
o No. 2 la 
Foin pressé la tonne...... tll 00 à 11,00

8 00 A 0, )0

Piaux'
'eaux vertes No. 1...........  3 60 A 4 00

. 0 00 à 3 00“ No. 2...
41 No. 3...........  0 00 à 1 00

. 0 09 à 0 10■tuif ftndu la livre....

Viamim

Bdttuf par 100 livres...... 6 f>0 à 7 51
Mouton....................
Veau........ »...........
Porc pur 100 livrer 
Saindoux................

....... 0 06 À 0 09

....... 0 0» à 0 10
6 60 à 7 60 

....... 0 10 à 0 11

Produits ni la Flâne

Beurre frit la, pain.
Beurre frais, orflmen0 20 à 0 26 
Beurre en tinette.............  0 20 à 0 26

.. 0 26 è 0 . 6

Oeufs frais, la doux......... 0 12 4 0 14
.......... 0 11 40 16

UBAIN8
nu Canada 

B'é Manitoba No.'l 0 95 à 1 0(1
No. 2......... 0 90 4 0 96

oie au 11 ,ro No. 1 frosted 0 0C a. 0 00 
0 00 à 0 66

.......... 0 00 à 0 58
............ 0 60 à 0 70
............  0 6> à'1 60

Pois par roi not.......... ..

Seigle,]1 “
Orge. u “

O RA INK KT FaRI.NAS

IMPORTANT
A MM. l.ES VcMMEKl, ANTS ET l.KS ti ENS 

:• viens de recevoir un grand assorti»! nt 
de Papeterie, Enveloppes, Crayons, Plu
mes, L vres de Comptes, Etc , que je 
vendrai à des prix excessivement bas

Une visite est respectueusement aollioitéi

P. C Guillaume, Libraire
R les Svsskx i*t York.

Grande Excursion, Samedi proc1)ain, 
le 15 Août, a Montreal, Quebec et Ste. 
Anne de Beaupre, par le chemin de fer 
Canada Atlantique. Billets, aller et re
tour, a Moqtreal, par voie ferree ou par 
bateau, en sautant les Rapides du ma
gnifique St Laurent, seulement $2.50, 
bons pour trois jours ; a Quebec et a Ste. 
\nne de Beaupre seulement $3.50, boqs 
pour cinq jours. Pour informations, s’a
dresser au bureau des billets du C.^.R.

Temps prolonge jusqu’à la fin 
d'Aout.

GRANDE DIMUNITION !
SIX PORTRAITS CABINET

En tous Genres.
$1.00

Photographie Jarvis, 141 rua Sparts.
ARGENT COMPTANT.

BoiventetreVenâaes
Toutes Marchandises d'Ete Doi

vent Etre Vendues.

Une Vraie Vente a Sacrifice!
Catte Grand- Vente (la dernière,'mais 
pas la moindre) est commencée

Cette Semaine
donnera une idéeLa liste suivante vous

pis d’Esc i itr de 7c. en montant 
frsuuker Vième 4e. la ve 

ludi pees de 5c , 6c , 7e.,

Ta seulement.
8c., 9c. cl 10c. en

mon taut.
Dentelles Orientales de Couleurs 10c. en

t de Soies Barrées, Unies 
~ va'ant beaucoup p'us pour 25c. la verge.
Bu en Coion pour Enfante, va antb?aucoup 

plus pour 5 - la pa
Un lot de Gazes et N 

15c. à 25
B oases en 

mon tan

•uUn lo

rem montant 
et pour Voi

cimes pout
irge.
r Dames 50c. en

Couvrepieds de Couleurs de 50c. en tno 
Chemises d Hommes en Fianel ette ré 

à 50c., 75e , 85e.. $1 00 et fl.25.
Un lot de Haides Faites à Moitié P ix. 
Circulaires en Caoutchouc pour Dam s à trè

n owie Frilling* presque pour rien.
i>s paniers de Franges. Boutons, Rubans
Collets de Papie»- et un grand nombre de
Coupons à très bas prix.
usai Couvert» s, Flanelles et beaucoup de
Marchandises (l'Automne bon marché.

Au

Venez a Bonne Heure
POUR AVOIR-

Plus de Choix.
Les Premiers Arrives,

Les Premiers Servis.

Pigeon, Pigeon & Cie
49 et El RUE RIDEAU.

«■ENSEIGNE I)E LA BOULE D'OR.

PEINTURES
Préparées.

Toutes prùtes pour tous travaux qui 
rivalisent avec les meilleures Manufac 
turcs du Dominion et du monde en-

Leurs Qualités.
Sont Egales à n’importe lesquelle; 
Supérieures au plus grand nombre 
Surpassées par aucune.

W. H0WE.
Fabricant'de Peintures.

OTTAW -A-

Bonnes
Occasions

-DU—

MOIS D’AOUT.

Quotidien, Dimanche. Hebdomadaire
6 pages i cent. *opage*, 4cts la 10 pages 1 cwil*

L'Energique Organe Républicain de 
Métropole.

UN JOURNAL POUR LES MASSES.

Fond* le 1er. Décembre 1887.

Circulation de plus de 100,000
PAR JOUR.

Le N. Y. Press n'est l’orgs 
faction ; ne tire aucune ficelle et 
vengeance à assouvir.

ie d'aucun, 
n'a aucun»

Le plus Remarattablt Succès Journal!»liqj. 
de New-York.

LE PRESS EST UN JOURNAL NATIONAL
I/fte nouvelles banales, les sensations vul 
res et la blague n’ont pas d’asile dans bRL,
l.o Prima a la plus brillante page éditori 

ale. Tout y est vlvide
Le Svnday Press est un magnifiq 

nal de vingt pages touchant 4 tous I» 
du jour de quelque intérêt.

l«e Press hebdomadaire contient toute.' 
les matières les plus importantes parues 1 
les deux éditions quotidiennes et du dii

ue joui 
les sujet»

Pour ceux qui ne 
on Quotidienne, l'é 
la remplace admirabl

peuvent recevoir l'éditI. 
‘édition HEBDOMADAIRr

ement

Comme Journal Annonce
Le Press u’osl pas surpassé à New-York.

THE PRESS
Est à la portée de tous. Le meilleur 

moins cher des journaux publie* 
en Amérique 

Quotidien et Dimanche, u

Quotidien seulement, un an - - 3.IX 

manche, un an -

- fft.it
- 2. St

t:
- l.(K

Edition du Di 
Hebdomadaire, un an

LM"

Demandez la circulaire du Près;». 
Numéros specimens gratis. Agent 

mandés partout. Commissions génér 
Addressez,

THE PRESS,
18 Peik Row

New-Yora
POTTES HUII.

PRIX DES MARCHES
OTTAWA

THE PRESS
(NEW-YORK)

POUR 1891.

M. Robitaille dib-coe la dispute entre lui 
et Thomas MrGreevy provient du fait que 
Thomas et Robert MvGreevy vou aient rc- 

tous les subsides du chemin pour eux

me lecture d’une lettre 
Perley disant qu’il est 
ley de comparaître do - 
danger pour «a vie. M. 

Girouard dit que,si l’on veut forcer M. Per
ley à comparaître, il ne siégera pas comme 
piésident.

Sir Hector est ensuite examiné par MM. 
Mulcck, Davies et Langelier, 
moignage n'a rien en réalité

J.U
léposequ

la cause contre Th 
somme de $5,000.

Parlement Fédéralréprimer la révolution, qui s’avance 
même temps d’’uçante et sauver en 

ence. Si l'Europe 
Chine, elle devra a'att 
avantages de la part d 
retour de son aisis 
g, erre civile ané 
valeur dans l’Empire 

a do la Chine k b 
ministre

t au secours <ie ta 
endte à de grands 

e cette dernière, en 
tance. Peut être, une 

it le partiultraconeer- 
et ouvrirait alors les 

a ctvt isation moderne, 
apon, M. Mntsu,évite de 

sur a situation intérieure de a 
1 éviter des difficultés dipiomati- 

surrection

CHAMBRE DES COMMUNES

M. Girouard don 
du médecin de M. 
impossible à M Perl 
vaut 'e comité sans

SÉANCE DT 13 AOVT 
A trois heures la séance est ouve 
SrJohn Th

■rt?. 
le apson propose que le appo. % 

au comité des privilèges et électious soit 
adopté et que M. Thomas MvGreevy 
appelé à se pu-seuier k on siège mardi pio- 
chain, pour donner les r lisons .le son refus 
Je répondre devant le comité. Motion adop 

e d svuswion. 
osier propose que 

comité -le subsides 
Sir Richard Cartwright - e lève et di 

désire proposer la motion suivante : 
l’orateur ne quitte pas son siège 
mais qu’il i-3h résolu ue l’ac 
présents, pi«‘-ts ou donsd'a.icune 
tninistr s Je la cour, nue ou par 
membre de 1 »nr famille, de la part 
preneurs publics, d’employée civi s 
personnes est contraire il 
tration tie la chose 
pie donné par es mi
ser et il corrompre les employes qui servent 
sous les ministres qui a-ceptent ainsi des 
présents 

Sir Richard 
principe q 
refuser d'i 
pas nonplus don 
cette motion le f 
dement il la inoliou 
forme en 
déjà accep1 
blables ci 
Desjardine.

Sir Richard dit que l’accep 
sents ou testimonials est blàu 
haut degré et opposé à la mol

li âme l’ex ministre des Ti

d.M

trop causer 
Chine, poui
ques. Cependant, il dit que l'insurrection 
qui est sur le point d'éclater, provient de 
complications européennes et est due en 
grande partie à l’influence française, 
point de vue, i lui semble impossible, que 
les troubles deviennent bien térieux. La dy
nastie actuel ement au pouvoir, est trop for. 
te pour encourager les insurgés, qui n'ont ni 
armes ni munitions en mains ; les fonds leur 
manquent aussi pour les rendre d 

M. Mutsu dit oue 'a p 
des Etats-Unis, 
magne, est plus que sufli-ante 
ger les révolutionnaires. I d 
bien entendu,

du J

mais son lé- 
de nouveau.

contre examen est tetminé pour au jour
m“k la Ch tmbre se foi—

d°hi
g 1 

maintenant 
cooptation de 

soi te par des 
quelque

bsult, C. R , est 
il est l’avocat de Bea

assermenté 
ucage dans 

os. McUreevy pour la 
Il dit qu’il a gagn» la 

première instance et entend U 
poursuivre. M. Reaucage ne lui a jamais 
demandé le la discontinuer. Il nie l’ex 
titude du témoignage donné par Reaucage

angereux. 
oue 'a présence des flottes 
de l’Angletene et de l’Aile- 

pour découra
publique, e* que 
inistres tend à d»

onne son 
privé et non pas officiel, 
me met le gouvernement chi-

res, produit 
•rules diplo- 
ane t.pour

les auteurs

COMITE DES COMPTES PUBLICSLa leuteu jS se sont

un très mauvais effet dans es cer 
manques etdeputequ-Li HungChi 

si dire le Bismarck de la Chin 
pose qu’il favorise secrètement 
-les massacres, espé-ant, avec leur appui, 
renverser la dynastie existante et lui suc
céder. Mais ceux qui connaissent à fond les 
rouages du gouvernement chinois, déclarent 
ces suppositions mal fondées, vu que e mi
nistre tn question a 70 ans et est déjà le 
sujet chin ns le plus puissant du pays. L ab
sence de la flotte anglaise dans les eaux du 
Japon, au moment du soulève
ment, a fait supposer que la po itique 
a glaise, pour des motifsétroits etmesquina, 
f norisait l'ambition prétendue île Li 
Chang et était associée secrètement au mou
vement révolutionnaire. Ces racontars ne 
sont basés sur rien de sérieux et ne sont pas 
crus, car l’Angleterre par sa politique pas
sée, a trop bien prouvé qu'eue réprouvait 
pareil mouvement inmrrectionnel. L’An
gleterre a seize navires de guerre dans ces 
eaux et peut en tout temps, se rendre mai- 
tresse de la situation. C’est humiliant pour 
les Américains d'apprendre, qu’au morn 
d’une crise pareille, notre gouvernement 
pour le représenter dans les eaux chinoises, 
que deux navires en mauvaise condition 11 

peine capables de tenir la mer.
Quoique, tout le monde regrette 

Etat -Unis ait une marine, qui fai 
figure, à côté d<

les derniers massac
SÉANCE U 13 AOVT

Au comité des Comptes Publics, ce matin, 
M. Fuller, architecte du département des 
Travaux Publics, a dépo«e les plans et spv- 
fl.ations du bloc Lange vin II dit qu'il n’a 
jamais reçu de chiens de brouze des entre
preneurs.

Kingaford, ex-ingénieur du départe
ment des Travaux rublic®. demande à cire 
entendu sous serment. Il dit que M. Arnol- 
di a commis un mensonge lorsqu'il 
d’avoir reçu des présents, lorsq 
génieur du département. Il 
Arnoldi 11'est qu’un polisson.

M. Walters, fi s de M. Walte 
tours de barges et bateaux pou: 
nement, dit qu’il y a trois ans, il a construit 
dans la cour de la résidence privée de M. 
Arnoldi, un yacht de plaisir de 45 pieds de 
long et qu’il a employé dans la construction 
de ce yacht du chêne pris dans le chantier 
du gouvernement. Il a payé ses ouvriers 
avec de l’argent que lui a donné son père. 
Il ne sait pas d’où venait 1 argent. M. Wal
ters père et les ouv.iers soi ont appelés en 
témoignage demain. M. George Kerwivk, 
greffier de la cour de révision, est appelé 
pour produire les documente, dans la cause 
de a New England Cie, contre la Presse.

L’honorable M. Chapleau dit que si M. 
Lister entend prouver quelque corruption 
de la part d’un ministre, il devra porter son 
accusation devant la Chambre. Il aura en
suite le droit de produire ces documents. 
Une longue discussion s’engage k ce sujet et 
le comité se sépara en désordre à une neure

dit que sa motion pose un 
ue le gouvernement ne peut 

accepter
pas

; e gouvernement ne peut 
r. omme raison d’oppos» r à 

est f.it- en amen 
m pour qu4, U Chambre »e 

comité de subsides, parce qu’il a 
té des mo.ions faites daus de se n- 
irconstauces telles que la mot i an

fait qu’et e

1 talion de pre
nable au plus 
alité publique, 
ravaux Public 1

u’il était in
dit que M

II
d'avoir Accepté des testitnonia s 
constances, et dit que e fait de ue pas con

ies donateurs n’est pas une excuse. Ii

ire, construe 
r le

répète une partie du discours qu’il a prm 
cé i ! y a deux ans sur la même quest io 
termine en proposant sa motion.

Hr John Thompson répond à Pir Richard, 
Sir Richard ait accompagne 
icmarques qui sont de na 

turc à provoquer des hostilités. La chain 
lire 11e peut pas discuter maintenant le cas 
de Sir Hecto- Langevtn, qui est devant le 
comité des Privilèges et Klectioneet les lat
ines dont s’est serv. Sir Richard 
tes et trop sévères. 1 (lit que 
n'a connu le nom que d’un seul

Il regrette que 
sou discours de

n>,
it injus

'l des souscrip

asse si pau 
autres puis

ons pourtant

•parant les remarques de la motion, 
11 Thompson dit que le gouvernement 

n'a aucune objection à laisser affirmer par 
la chambre le pri eipe contenu dan' 

est un principe acceptable

En si□e, qu 
es des

pouvons pourtant 
poistider quelques 
nne condition,

e cel
péennes, nous 
rheureux de 

navires nouveaux, en bo 
indique loin de eaux chinoises, pourra 

à un moment donné s’y rendre. Le Dépar
tement de la Marine, dans les circonstances 
présentes, a tiré le meille 
flotte qu’il a eu mains, e 

etirer quelques nav' 
allé de l’Atlan 

les envoyer sur ! 
lament leur

sauces euro] 
nous estime

tiou, car c 
commanda

M. Laurier félicite Sir Richard( 'ariwright 
orté facilement une vic- 

verni meut à accepter un 
en vain de

et dit qu’il a r -mp 
toire, et force le gou 
principe que l’opposition a essayé c 
faire proclaim r depuis plusieurs aunees. 
Il n’y a rien de mauvais 111 soi dans le fait 
que, des amis ou des admirateurs organisent 
une sou-cript ion ou testimonial à un homme 
public Tout dépend des circonstances 
Dans le cas de Sir Hector Langevin, M 
Laurier dit que le ministre des T 
Publics, n’a pai voulu connu 

uscrij tcui 
de soupçonner, qu

CORRESPONDANCEde la 
sible

eur avantage,
t s’il lui est po.-i___

,-ires de guerre de 
e,il se fera un

LE RECENSEMENT DE 1891de r

eux en danger, quidê’le'i i“.qr M. iJt Directeur,
Il y a vingt ans, lors de la publication du 

recensement de 1871, les directeurs de ce 
i travail surent enrichir d’un Appen- 
i fut pour les législateurs, les hnmn 
-, et pour le public généralement, 
ilité constante. C’était la réunion, 

men ta ou 
énombre-

réel
nt Secrétaire Sol

d’hui qué le "Marion , -------
“Charleston", seraient les seuls 
que l’on enverrait actuellement, au 
tes de a Chine. L ne croit p.s pri

rer plus de navires de la flotte, qui 
te dans les eaux de la mer Behring, 
que le gouvernement ne soit mieux 

renseigné, sur ce qui s’y passe ; en meme 
temps, il ne juge p>s opportun de retirer le 
"Ba timoré- et le -San Francisco-, des eaux 
chiliennes, tant que la paix n’y sera pas ré

ey disait aujour- 
-1 Alerte- et le colossal travail sureu 

dic'.qu: 
d’études,n les noms 

qu'il avait toute 
il y verrait le nom 

is entr. preneurs publics, et 11 
s les connaît’e. M, Laurier dit 

lemeut la presse Libéra e, 1 
prisse du gouvernement, a b‘ 
sireede rccev iir des test

î av

voulait pa 
que, non-se

les
M. Laurier cite e |»aiMige suivant du 
tier de ministre,- publie par

" Giâee à cet ingénieux système, qu ou 
appelle - souscription publique " quand i 
a agit d'un pauvre diah e, sir Hector 
gevin a pu ajoutei $25,000 
épargnes et les travaux pub! 
environ $500,000 de plus nue 
payé, si les eninpreneurs n avaient point 
été les amis

urne, de tous es recens 
u ation antérieurs au dénine popu ation antérieurs au 

de 1871, lesquels furent rep 
un volume faisant suite aux trois proprement 
dite du recensement de 1871.

Depuis cette é 
génération a pris place, si 
ture, soit dans les profesei 
il set ait donc d’une utilité 
voir se repi 
1891, en voie 
répétition des recensera» 
ajoutant les dénombre

imonials.
• Mé-

nouvelle

ou ailleurs, et 
incontestable de 

luire pour le recensement de 
<le préparation, une semblable

la Bresse

Comité du Sénat Lan 

ont coûté
ents antérieu 
ement a fait 

gt dernières

talion, sans obliger les nouveaux lég 
ou autres d’aller au recensement

l’Etat n'auraitENQUETE DE LA BAIE DESCHALEURS
aimée, afin 

(dateurs
de 1871

un Tolum études et de
légi

SEANCE LU 13 AOUT 
comité des chemins de fer du sénat a 

continué, ce matin, l'enquête 
de fer de la Baie des Chaleurs 

M. Bradley, secrétaire du 
des chemins de fer et canaux, est 
témoin appe'é. Il produit copie 
trats entre le gouvernement et la compag 
de la Baie des Chaleurs, pour la construc
tion du chemin defer.

Le gouverneur a payé à la compagnie tout 
ce qui lui était dû sur ce contrat.

Iæ président donne lecture d’un télégram 
me de M. Lonergan, disant qu’il est X Or
chard Beach et qu’il a reçu la lettre lui dt- 
mandant de comparaître avec certains doou-

I,e comité décide d’appeler M. Lonergan 
pour lundi prochain.

Le déteciif O’Leaiy fait rapport que le 
11 courant il s’est présenté au bureau de M. 
Ernest Pacuud à Québec et que là, on lui a 
appris que M. Pavaud était parti pour un 
voyage en Europe. M. O’Leaiy dit qu’il 
lui a été impoêsible de trouver M. Gustave 
Grenier à Québec 

M. Gaboury,

Le On cite encore, dans les bureaux du
pour se renseigner. ministère, un entrepreneur bien cou

D’ailleurs, l’édition de 1871 est toute sollicitait depute deux ans une indi 
épuisée. Il n’y a plus que les bibliothèque' pour de 
pub îques des villes, où l’on puisse trouver s était em 
cet ouvrage, et la nouvelle g néiation ins- de souscri
truite, établie hors des villes ne peut arriver entrepreneur savait comment on pr- 
à cette source fécond» île renseignements, de hommes et lorsqu ou vint toucher le 
même que 'es écrivains de a presse et les tant de sa souscription, il déclara nettement 
hommes d'études généralement. 9U " l,e paierait |>as un vent, avant

Il faut espérer, pour les raisons qui pré I compte de travaux ave ; le gouverne!, 
cèdent, que l’hon. Ministre des Statistiques I ÿté réglé. Heureux homme ! Son comptt 
fera ajouter au recensement de 1891 un tel f,,t r«W en trois jours et il put payer sans
Appendice, afin de satisfaire k un besoin re8r('t les $1,000 promises. Elles lui avaient
aussi évident. Spks rapporté assez uh-.r ; mais combien avaient-

elles coûté à l Etat ?
Chapleau proteste contre l’aeeertû.n 

de M. Laurier. Il dit que,lorsque la Presse 
a publié le métier de ministre, ce n’ 
un journa conservateur. La Press 
alors une guerre acharuce au gouvernement 
fédéral, et le “ métier de ministre " est le 
pamphlet le plus acerbe,!eplus venimeux |ui 
ait jamais été publié.Ce pamphlet n’étaitpa^ 
seulement dirige con re Sir Hector, mais 
contre Sir John A. Macdonald et ses col-

sur le chemin
’ité,

es travaux exécutés à Québec, et qu'il 
pressé, eu pétitionnaire intelligent 
re $1,000 en faveur du chef. Cet

1871 est toute 
les bibliothèques 

puisse trouver 
t né

département 
le premier

NOUVELLES LOCALES
était pas 
»e faisait—M. A. F. Manning, du département des 

licences d’Outario, était en ville hier et a 
visité les livres des officiers de licences de la

Vente de lots à bâtir, sur différents points 
de la Ville et en dehors. Crédit de 3, 5 et 

président dé la banque na- 10 ans. Bureau ouvert jusqu’à 9 heures du 
ale, est ensuite interrogé. Il raconte soir. A. B. MaeDONALU 141, rue Sparks. lègues

que le 28 vril dernier, M. E. Paeaud et M. / _M -p. Keefer a donné hier $50 au M. Costigan dit qu’il a reçu lui même uni 
Chrysostôme Langelier, commissaire du I ch#,f \ 0uDg, pour le fond de Bienfaisance souscription de la pai t de si s ami-, qui lui
gouvernement Mercier, se sont présentés à des pompisis, en récompense des services ont présenté une maison à Ottawa, il y a
la Banque Nationale pour escompter une | que 1* brigade du feu a rendu lundi dernier, sept ans. Il n’a rien vu d'impropre dans ce
lettre de crédit de $75,000 du gouvernement f à la compagnie (les chars urbains, lors de fait et dit que s’il avait su être influencé
de Québec. , l’incendie de ses écuries. I dans l'exécution de ses devoirs omme mi

M. Gaiioary a demandé à consulter les _M. Nelson, de Gloucester, autrefois du ministre par i'acceptation de ce présent de
directeurs de la banque à ce sujet. Département de l'Intérieur, fut jeté mer re quelques personnes qu’il croyait être scs

Le même jour, M. Vvebb, caissier delà J i dernier en bas de sa voiture; il a ét-1 amis et admirateurs, il . l'aurait certaine-
B tnque Union est venu à a Banque Na- assez sérieusement blés é, pour que sa santé ment refusé- Il n’a connu qu’il y a deux ans
timiale et a dit au témoin que si la B nque inupire des inquiétudes à a es nombreux la liste des souscripteurs. Au nombre de
Nationale voulait escompter la Ict're de Bmj„ ces souscripteurs il y a un dcstill
crédit de $75,000, la Banjue Union escomp _Willie, le garçon âgé de 2 ans de M. Sooderhan, et il es* prêt à ouvrir

celle de #100,000. La transaction a Amos Smith, d^Archvil e, s’est toyé dans le de w»n département à Sir Richaul
le lendemain apres consultation canal hier matin. Mme Smith, sa mère, de ses amis et s’ils y

Le lo mai la banque avait perdu de vue le pauvre petit garçon cession faite a cette maison,
^ “fr.V-x llP * depuis 9 45 et le cherchait dans toutes les veur accordée à aucun autre

Yallière et endosse directions. M. MacMoran a retrouvé l’en- leurs il remettra -a souse
de $20,000. faut dans deux pieds (l’eau. Les funérailles M. Ouimet dit que la chambre n’a pas de

1 |ue Union accompagnait ont eu lieu aujourd’hui. leçons de morale à recevoir de l’opposition,
et tn garantissait le p dement sur —jç a demande de p'usieura amis de La réso ution en elle même est lionne et
de crédit de Chrysos ôme Langelier, - L’Union Mu ioale -, cette dernière a pro- recommandable mais les discoure qui 1

re du gouvernement Mercier. Le é à ,a bande do la -Cité de Hull - de ee accompagnée ne le sont pa».
produit une copie de I ordre en con- mC8urer avec elle, dans un concours pour M. Charltou dit que la chambre ne peut 
autorise l’émission de ces lettres de Une somme de $100. Les deux bandes en pas séparer de la résolution,les discours qui

nseil est daté du 23 compétition ne seront prévenues que 24 l’ont lÿcompagnée. En votant cette mot
heures avant le concours. Le pari est bon *a Chambre b.àmera ces ministres qui ont
pour huit jours ; ce temps écoulé, le public daus le pa-sé accepté des testimonials, tels
»st prévenu que la bande de la " Cité de que Sir John Macdonald, Sir Hector, Ump-
Huil “ aura refusé la propositiou. son et Hon. Costigan

—Le pique-nique annuel de l’association M. Davio dit que, M. Charlton ne devrait 
littéraire de St Patrice, quidevaitavoirlieu a pas che cher à créer des animosités, au
Thurso, est remis au 27 du courant. On } sujet d’une question, sur laquelle a Chambre 
s’attend à un véritable succès, Un concours pourrait être et devrait être unanime. Cette
de base bail aura lieu entre le club ie Buck- motion vient à propos, au commencement
ingham et un autre delà ville d’Ottawa. d’un parlement, et devra servir Je règle
Jeux de lacrosse, courses sur l’eau, rien ne P"ur l’avenir. M. Davin profite de 1
manquera pour amuser les excursionniste?. aion, pour dire que les ministres ne sont pas
L’on hestre de M. McUiMicuddy se joindra assez payés, pour la position qu’ils occupent,
à la fête. les ti avaux et la responsabilité qui leur in-

ibe. Il c oit que, si le salaire des mi
nistres était plus é.evé, il n'y aurait pas de 
nécessité de leur fa re des souscriptions pu
bliques. L’amendement (le Sir Richard 
Cartwright, et la motion de M. Foster soi t 
adoptés.

En comité des Subsides, la Cha Tibre dis
cute le crédit pour le chemin de fer Inter
colonial.

A six heures la séance est levée.
SÉANCE PU SOIR

I

trouvent une seule con- 
011 aucune fa
des souscrip -

é é conc'ue
avec es directeurs 
Natiouale 
signé par 
par M. P

M.e8ph?ippe 

par M. Paeaud, pour la s 
Une ettre de la Ban |ue U 
le billet 
!a lettre 
Con

seil qui autori 
crédit. Lord 
avril 1891.

Le témoin 
Ernest Paca 
mandant au prés 
mettre au 
tous ses c

$7 5,(MH été 
sostôme Lan

■

produit aussi une lettre de M. 
ud, datée du 7 avril 1891, de- 
président de la banque de re- 

1 porteur de la lettre, M. Edge, 
hèques et autres documente dans 

Le témoin dit que la traite de 
é portée au crédit de M. Chry- 
gelier et qu’il a payé sur cette 

ue do $31,750. signé 
iossé par C. N. Armstrong et Angus Tho-n 

Le chèque doit avoir été payé à M. Thom 
Le chèque a été payé le 1er mai, 
les chèques de $24,000 et $16,000

larroll, député de Kamouraakika, ditM. (
que son nom ayant été mentionné 
témoignages donnés hier devant le comité, 
il demande a être entendu sous serment. Le 
comité décide que M. Carroll sera entendu 
à une prochaine séance. M. Armstrong est 
appelé de nouveau, M. Barnard lui deman
de de donner les noms des personnes aux
quelles il a payé les cinq chèques de 
chacun. Il refuse de répondre.

M Miller propose alors qu. 
témoin soie rapporté au Sénat.

Adopté.
M. Tassé 

envoyé avec

PERSONNEL
not, premier comptable do la 

Banque Nationale à Q lébec, et M. Dumou
lin, gérant de la Banque du Peuple à Q 
bec, sont arrivés à Ottawa hier, sur ordre 

ité des chemins de fer du Sénat, 
tel i s ont été entendus ce matin, 

affaire de la
messieurs, qui occupent de? posi- 
tidérables dans le monde de la ti • 

d’Ottawa, 
urs car rie

M. J, E. Ha

lie-

Baie des Chaleurs.vement à I
Ces
lions cons
nance, sont des anciens citoyens 
où vers 1874 ils commencèrent le 
res à la Banque Nationale. Noua avons été 
très heureux de les revoir aujourd’hui 

première fois depuis leur départ d’Ottawa, 
et surtout d'apprendre que le succès qu’ils 
ont obtenu dam. la vie des affaires,a été très 
brillant. Ce k quoi devait nécessairement 
les conduire leurs talents et leur intégrité

$20,000

ue le refus du

A h< séance dn soir M. Amyot demande 
que le gouvernement construise une station 

nable à St Miche de Bell»
propote que le détectif soit 
une sommation spéciale pour *1 léchasse, 

de fer dit qu’il 
ingénieurs de

Le mÿiistre
étudiera la question avec les 
son département.

La chambre a disci 
séance la question des am 
à la gare de Vin 
lifax.

Sur motion de Sir John Th 
séance est ajournée à 12.10 hrs. A.

Y
Adopté.

la

uté tout le reste de la 
éliorations requises 
J dans lacitéd’Ha-

ompeon la

—Des affiches sont o( Il -es dans les ru >s, 
convoquant u»e asse ml lée des ürangisurs et 
de leurs amis pour le 27 courant, dans la 
salle de l’Opéra, afin de recevoir digro mint 
M. W. Johnson, de Bal ykilbeg, à l’occasion 

. de sa visite. De célèbres orateurs sero„„ 
présents et prendront la parole; on attend 

I aussi une députation de l'Etat de New- 
York

ENQUETE TABTE - MgGBBEVY
tercoloni*

SÉANCE DU 13 AOUT
Au commencement de la séance du comité 

des privilèges et élections, le secrétaire a 
donné lecture du témoignage du sénateur 
Robitaille, pris dans sa chambre au Sé 
Il raconte ce qui s'est passé entre lui 
bert McGreevy,lorsque ce dernier lu 
mis son memorandum de griefs eonti 
norable Thomas McGreevy.

Il dit que Robert McGr.evy 
prêt à ne rien publier, s'il était u 
misa.lire de la commission du Havre

DECES
Brulé.—En cette ville le 14 courant à 1 
d'un an et quatre mois, Marie Delphi 
atrice Brulé, enfant de Thomas Braié. 

Les funérailles auront àieu d

Le convoi funèbre
du père, No 22___

Parents et ar 
sans autre

•‘8e
B.--

Ro— ernain le 15

a demeure 
hrs P. M. flfh.L e'à*2.30lèbre par 

Rue Bo;- 
et amis sont priés d’y 
invitation.se déclarait 

omme coin*

EM IN DE FER

mm
ATLANTIQUE

SIGNS D’ETE.
3sez vous durant cette 
> promener eur le St
ic lac Champlain, aux 
aux Montagnes Vertes, 
;s Blanches ou dans d’au- 
1 Alors, avant d’acheter 
ressez-vous au bureau des 
iada Atlantique, bâtisse 
e, au coin des rues Sparks 
avoir des prix exception- 
, etc.
■ons des billets pour tous 
1er, à des prix excessive-

ons l’attention du public 
iques excursions suivan
ts les Rapides du St-

fait nos arrangements 
■ Gatineau qui marche- 
ir semaine entre Clark’s 
itréal jusqu’au 1er Ocïo- 

Le vapeur quittera son 
s Mardis, Jeudis el Same* 
: des trains du matin, 
.ton, New-York, Ottawa, 
e tous les points inter- 
sautera les Rapides, arri
vai vers trois heures p. m. 
ront délivrés par cette 
lébec, tous les points du 
ussi pour tous ceux du 
Intercolonial, 
cursion du Samedi à 
let bon pour partir par 
lamed i, voyage complet

iu par la rivière Ottawa 
Navigation Co.) et re

ferrée, par le train du 
du par les rapides du St
ir l’Ottawa River Navi- 
iâre Ottawa), 
wa à Valleyfield et retour, 
:n’s Hotel inclus. Billet 
s lea trains du Samedi et 
ii. Les Rapides du Co- 
Valleyfield sont devenus 
1 présence de la Perche 
1rs eaux.
de du public, de bons 
'ournis.
wa à Rouse’s Point et 
bon pour trente jours, 

lotel, situé au pied du 
n est le meilleur dans le 
■-York, pêche et naviga-

v. a à Rouse’s Point et 
:ompris â Windsor Ho- 
pour le Sarredi, retour

ISLAND PARK 
e St-Laurent, à deux 
t de Valleyfield, devient 
r plus renommé, comme 
;'nique. Pour circulaires 
s’adresser à l’agent le

eau en sautant

n. S. Errs
Agt. Pass, de la ville.

Vgt Gén. des Pass.

r AROSE
Auditeur, Syndic

iUflANCE
U, VIE ET ACCIDENT.)

ue Rideau
E 189.
ions faites promptement

i et Bijouteries
t de toutes qualités. Seront 
iir cent au dessous des prix 
aque Article est garantie tel 
inon l’argent vous sera remis 
Z, No. 30 rue Rideau, (près 
eurs. ) Réparations de Mon• 
is garanties et à des prix

EMIN DE FER

entre l'Ouest et tous les 
Ja St. Laurent, de la Baie 
province de Québec ; ainsi 
iau Brunswick, la Nouvelle 
u Princj Edouard, le Cap 
es de la Madeleine, Terre-

press quittent Montréal et 
jours (dimanches excepté) 

esiination de tous ces points 
t de chare, en 27 heures et

express directe 
nal sont brillai 

icité et sont chauffés par 
locomotive même, ce qui 

blement au confort et à la

ns directs sont attachée des

le pêc

ercolon minent

plus en vogue, ainsi 
he les plus recherchée 

Intercolonial qui

nouveaux et 
ara salons pour

is expéditeurs est appelée 
1 facilités offertes pour e 
arine et en général de t 
à de itination des Provinces 
neuve, aussi pour l’expor- 
e* des produits expédiés aux

: s’adresser à 
nt des billets,
uks, Ottawa, on àl____

E. W. ROBINSWT 
du Fret et des Passagers

pour l'Est, P.Q] 
1 face du

. Lawrence Hall, Montréal, 
l, Surintendant Général, 
min de Fer, \l 
18 Juin, 1891./

BS
mations concernant le

JA°5

m m
jspi*

«a■

IfiSsIÈKSIî
La Meilleur Cure de IsUnusse

'i

•Mt ProteÉ*:
H. CHATELAIN.

Avocat. Notaire, Etc.
569 Rl’E SVSSKX 

tr Xrgent à Prêter
OTTAWA

E. M. Lambert, M.D.C.M.
COIN DES RUES ST. PATRICK KT 

M BERLAND.VI
UK CONSULTATION»—
1 à 3 P. M. 6 à 8 P. M.

\I.M( R \» ..(, Coure KMorales 
R... 'V..|!lugi.>n, Ottaw».

G EU. MoLAURIN, LLB
AVOCAT, Etc.

BUREAU: 19 K UK ELGIN, OTTAWA

Y ALT N Y CODE
Avocats, Solliciteurs, Notaires.

BLOC EGAN, RUE SPARKS

tr Argent À Prêter.
HOT.' L misait LL

J. w; W. WARD
AVOCAT JL 1:0.

-KUHRAU—

31 Scottisti Ont:u’iu Chambers Ottawa.
JG AB A, MaiTAVISH & WYLD,

Avocats, Solliciteurs, Notaires.
Bloc Jay, Ruo J parks, Ottawa, Ont.

ri<K.v UK L HVTKL HUMSKLL.
Q.C., D.R.MacTavish, w. WvlMarvin UT

Beicourt, MacCraken & Henderson
Avocats, Procureurs, Notaires, Etc. 

ONTARIO UT CUhlBHO.

A. Pliai John J. McCrakhw, 
Hknuirmn.

ioum, 
G KO. V

M. J. GOiOIAN, VL B
!.. A. Olivier.)

Avocat, Solliciteur, Notaire, Etc.
BUREAU-

Carleton Chamber, H Rue Sparks
OTTAWA.

tr Argent a Prêter.

(Su,

A. 13. LUSSIBB
/\yor-«‘, Notaire, Etc

BUREAU oV TtUK SUSSEX. 
Coin rfr la A’ue A'ideau, Oita-.ra, Out. 

tr Argent à Prêter avec avantage spéolsl à 
l’Kmpi auteur.

A. E LUSSIER.

Christian & Cie
Commercnnta de Charbon.

J3A.RH1 1ST D LT OAJST A.IL. 
Eu dehors du ( ' urine. Adressez va 

hrislmn, Agent, Nicole 
•x Street. OtUw»

command 
House, Li

es à (’. l - 
il lie Siiss»

Ecole des Beaux Arts
--------- r i,

44 Rue Bank, Coin de la 
Rue Wellington, Ottawa.

Au-dessus du Collego do Musiquo
Ouvorte du 1er Novembre au 1er Ma

Dans le Département 
dessin d’après la

qui compr 
1 après le Imodèle

peinture cl I aquarelle, les con
ic $5.00 par mois, pour le 

d. de $2.50 pour le ooars
nil
cours avance, 
élémentaire.

Dans «lui 
Lecture, do 1. 
décorateurs et aux ouvriers en général, $1.0 
par mois. Couture artistique, $1.60 par 
mois

>i du -1 
machine,

shIh industriel, d’arohf. 
., surtout utile aux

â ACHILLE FRECHETTE,
» ' Tiambre dm ( ominunee, ob e

i ■
secrétaire, à 1 

les lieu x, aux Profe.reeivs

1^1-1
m %ii*

LE FER

BRAVAIS
exjvr isv nti’ par l< f i lur gr uulx Médecins 
du Monilr, pana1 IminAdlit'-ment dans 
l'Kcnniimic ».in» 00 asimm- r detr
till drum.' !. vig 
noircit Jamais Ir.»
8» ilelle' Irni1
hl(»r Ii s gu

Oros:*ort

mrrtax * $»>*»» *
le

•I IM

êm gr—é* maUfM, mèmê m Yê** 
mmi 4« Oâêk ’réwufclt, 
reeelefc r .MiMl 4uu lè Ml êm 
brtilsr mis ^sflilM todtole «1 
U* ktors 44'AmL — Cm ém

- h* it U -HV9MIrémmkÊ émm 
IwCtmm b« f m>t«* iminurin.
iaas 1»iw i« > geeiiee

1 êit- tou
le m*r les»
•irsiabâ#, prm- 

Ti'ellewlpréperie » éas procédés 
ceL ►ouïe, Mt Mériié r«pproé«toM 
èê t iwtoiM ét Médttmt ét 7er4s.

to hêtre m
■MàeiUêefoU U
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